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COUPE DU MONDE DE RUGBY : 
MACRON HUÉ

C'est quasiment le bad buzz du 
week-end, Emmanuel Macron 
sifflé, hué et conspué comme 
jamais lors de l'ouverture de la 
coupe du Monde de rugby qui a 
débuté vendredi dernier. Sur les 
images, on voit d'abord le président 
afficher un sourire crispé… puis 
continuer son discours avant de 
conclure par un "place au jeu". 
Au même moment, dans les fans 
zones de Paris et de Marseille, le 
président est aussi copieusement 
hué. Sa cote de popularité est 
sérieusement entamée depuis la 
réforme des retraites : seuls 31 % 
des Français sont aujourd'hui 
satisfaits de l'action du chef de l'État.

LES ÉLÉPHANTS S'APPELLENT 
PAR DES NOMS

Les éléphants utilisent des noms 
pour communiquer entre eux, 
tout comme les humains. Des 
scientifiques de l'Université d'État 
du Colorado ont collecté 625 
enregistrements de sons émis par 
ces animaux et ont découvert que 
les éléphants utilisaient souvent 
le  même type  de  bru i t  pour 
communiquer avec le même animal. 
Les chercheurs ont décidé de faire 
entendre ces sons à 17 éléphants et 
ont découvert que certains animaux 
commençaient à se déplacer plus 
rapidement vers la source du son 
lorsqu'ils entendaient ce que les 
scientifiques pensent être le nom de 
l'un des spécimens. Si les résultats 
de la recherche sont confirmés, 
cela signifierait que les éléphants 
sont les seuls animaux connus 
à communiquer par leur nom.

BRUITS AUTOUR DE LA VENTE 
DE BFMTV ET RMC
Le mill iardaire Patr ick Drahi 
voudrait-il vendre pour au moins 
2   m i l l i a rd s  d 'e u ro s  B F M T V 
et RMC  ? La Direction réfute, 
arguant que BFMTV est toujours 
nettement la première chaîne 
d'information de France et que 
la station RMC est parvenue à se 
stabiliser du côté de ses audiences.
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L’EXPRESSION est à la 
mode et elle s’y prête 
bien, tant le contexte est 

favorable. Des chantiers routiers 
et à l’enseignement, en passant 
par le sport, les internautes 
s’accordent à dire que " tout est 
à refaire ".

Sur les réseaux sociaux, comme 
dans les conversations publiques 
et privées, cette phrase est la 
réponse immédiate à l’évocation 
d’un problème dans un secteur 
d’activité.  De plus,  avec la 
nouvelle désillusion de samedi 
dernier de l’équipe nationale de 
football du Gabon, après celle 
de juin dernier à domicile face à 
la République démocratique du 
Congo (RDC), les utilisateurs 
de Facebook et  WhatsApp 
notamment sont revenus à la 
charge. " En tout cas, je ne suis 
pas surpris du résultat. Tout est 

à refaire ", a commenté Arnys. 
De son côté, une autre internaute 
pense qu’il faut mettre en retrait 
la pratique du football dans notre 
pays. "S’il vous plaît, investissez 
l’argent du foot là dans les choses 
beaucoup plus importantes au 
pays". Avant d'ajouter : "On 
connaît tous notre niveau dans 
l’histoire du football là. Pardon 
laissez, ce n’est pas fait pour 
nous. Nous sommes fatigués de 
pleurer." Dans un contexte où les 
choix et les actions sont analysés 
avec minutie,  les  résultats 
doivent cadrer avec les attentes 

GABON : LES INTERNAUTES PENSENT QUE " TOUT EST À REFAIRE "

Hans NDONG MEBALE
Libreville/Gabon
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des populations qui vivent des 
changements depuis le 30 août 
dernier.

LA  n o m i n a t i o n ,  l e 
6 septembre dernier, du 
général de brigade Judes 

Ibrahim Rapontchombo à la 
tête de la mairie de Libreville a 
suscité de l'espoir. "La gestion 
des marchés et de la ville va 
enfin changer !", peut-on lire 
ici et là sur les réseaux sociaux.
Les internautes ont en effet 
bien accueilli la nouvelle. 
Tout d'abord, ces derniers ont 

clairement souhaité que les 
commerçants nationaux soient 
privilégiés dans l'attribution 
des espaces commerciaux 
d ans  l e s  marchés .  C e t te 
question a souvent nourri des 
frustrations. Depuis plusieurs 
années, les petits commerçants 
gabonais dénoncent le fait que 
les opérateurs économiques 
étrangers  bénéf ic ient  de 
certains privilèges. En échange 
de fortes sommes d'argent que 
ces derniers verseraient aux 
agents municipaux.

Outre l'attribution des places, il 
y a l'épineux problème des taxes 
municipales. Les vendeuses s'en 
sont toujours plaintes. "Nous les 
jeunes gabonaises souffrons, 
alors que nous avons les petites 
activités, de nous faire voler 
tous les jours à travers le 
paiement de mille quittances. 
On travaille même pour la 
mairie. Tout ce qu'on récolte 
va dans les quittances. Il faut 
les sanctionner très fort. Qu'ils 
sortent l'argent des Gabonais", a 
commenté l'internaute Maloup 

de Tin.
D'autres internautes ont relevé 
le problème du transport en 
commun. Une activité contrôlée 
p ar  d e s  n on - n at i on au x . 
Taxis,  clandos,  transport 
de marchandises (TM) sont 
exercés en grande partie par 
des frères venus d'autres pays. 
Pour les internautes, le temps 
est venu de mieux réguler 
cela. En facilitant le travail 
pour les Gabonais, la courbe 
du chômage pourrait être 
sérieusement inversée.

GM.NTOUTOUME-NDONG
Libreville/Gabon

Mairie de Libreville : la fin des grosses magouilles ?

L’Hôtel de Ville de Libreville : des hommes neufs, pour une gestion neuve.
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